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· Originaire de Normandie, obtint par plusieurs arrêtés royaux de 1771 à 1774 le privilège d’exploiter les mines qu’il avait découvertes dans les environs d’Alès, Saint-Ambroix et Barjac.

· Le 3 décembre 1775, il quitte Pont-Saint-Esprit pour venir habiter à Alès, Maison Bastide - place Saint Jean, puis au château de Rochebelle, afin de se rapprocher de ses nombreuses exploitations minières.

· Pierre-François de Tubeuf était très versé dans l’art des mines et habile minéralogiste. Grâce à des méthodes nouvelles (usage de coins pour extraire le charbon, emploi de treuils, de wagonnets « chiens de mines », il est l’inventeur des « travers-bancs », galeries de niveau creusées à travers les bancs de roche), il tira de ses exploitations des revenus importants qui excitèrent la convoitise des propriétaires du sol qui continuaient à considérer le charbon comme leur propriété. Ceux-ci, représentés par le Marquis de Castries, entamèrent contre de Tubeuf une lutte contentieuse pour obtenir la révocation des privilèges sur les mines qui lui avaient été concédées.

· Pierre-François de Tubeuf fut maintenu dans ses droits par de nouveaux arrêtés royaux de 1780 à 1782.

· Mais en 1784, un revirement s’étant produit, de Tubeuf fut dépossédé et la plus grande partie de ses concessions passa entre les mains du propriétaire de la Vicomté de Portes, Monsieur, Frère du Roi.

· Puis un an plus tard, les mines de Trouillas et de La Grand’ Combe furent confiées au Maréchal de Castries (Seigneur d’Alès).

· C’est à cette époque que Pierre-François de Tubeuf voulant défendre ses droits entra en lutte à main armée contre ceux qui voulaient le déposséder. La chronique d’alors rapporte qu’un sanglant combat eut lieu au château de Trouillas (près de La Grand’ Combe), et que de Tubeuf y perdit trois dents et un oeil.

· Pendant la Révolution, découragé par les spoliations dont il avait été victime, écœuré par tant d’injustice, Pierre-François de Tubeuf (le premier chef de l’industrie houillère dans le Gard) abandonna ses mines et émigra en Amérique au mois de juin 1791.

· Il devait y mourir misérablement en 1795, sous les coups des indiens sauvages comme l’on disait à l’époque.
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